
 
LE CHATEAU DE SUZE LA ROUSSE 

HISTOIRE ET ARCHITECTURE 
 

    Le site de Suze la Rousse témoigne déjà d’une occupation gallo-romaine. 
 
En 852, Suze apparaît dans un diplôme impérial de l’empereur Lothaire. 
Charlemagne aurait fait don de la terre d’Orange et des alentours à son cousin Guillaume surnommé « au court nez ou 
au cornet ». 
 
Au XIIe siècle, Tiburge descendante de Guillaume apporte la seigneurie de Suze dans son alliance avec Bertrand des 
Baux, prince d’Orange et donc Seigneur de Suze. Au cours du XIIe siècle, les premiers édifices en bois fortifié du 
village font place à des constructions plus solides en pierre. 
L’éperon rocheux choisi pour la construction présente un intérêt indéniable, surplombant d’une vingtaine de mètres la 
plaine environnante, il permet de surveiller l’ensemble de la vallée du Lez. Pour la première fois, le château de Suze est 
représenté de façon stylisé sur deux sceaux en plomb d’une charte daté du 10 mai 1272. 
 
Au milieu du XIVe siècle, Marguerite des Baux reçoit le château de Suze en cadeau de noce. 
 
En 1426, sa fille Antoinette épouse en 2è noce Louis de la Baume-Suze. Ainsi a débuté la lignée des la Baume-Suze, 
dont 11 générations vécurent au château de Suze la Rousse. 
 

 En 1547, Rostand de la Baume-Suze offre la construction de la cour d’honneur en cadeau de mariage à son 
neveu François de la Baume-Suze, qui fut un ardent défenseur de la cause catholique durant les guerres de 
religion, notamment contre le terrifiant Baron des Adrets (Troupes de Montbrun). C’est à ce moment là que la 
forteresse prend des allures «renaissance ». 

 
 

       
 
 

En 1564, Catherine de Médicis et son jeune fils Charles IX rendent visite à son royaume pour affirmer le pouvoir du 
jeune monarque. Ils vinrent en septembre de cette année à Suze la Rousse escortés de centaines de pages, de soldats, de 
religieux et courtisans. 
 
La fille de François, Catherine de la Baume-Suze est baptisée à cette occasion, Catherine de Médicis est la marraine et 
Charles IX le parrain.  
François de la Baume-Suze reçut de nombreuses distinctions notamment de la part du Roi, l’Ordre de Saint Michel et 
l’ordre du Saint Esprit. En 1572, le Roi fit ériger Suze en Comté afin de le récompenser de sa fidélité et en 1578 Henri 
III le nomma Gouverneur de Provence. 
Le blason central y fait référence avec les cordons et chaînes de ces ordres. 
François de la Baume-Suze fut également Amiral des mers du Levant. C’est ce qui explique la présence d’ancres 
marines dans le blason familial. 
En 1587, il fut blessé mortellement lors du siège de Montélimar. 
 

 En 1626 Louis de la Baume-Suze finance la construction de l’escalier monumental en marbre qui dessert le 1er 
étage. Il sera détruit à la révolution et reconstruit en 1820 avec de la pierre de Saint-Restitut. 

 
 Tout au long du 18è siècle, des pièces sont particulièrement bien ornées de gypseries. Notamment le salon 

bleu, en style rocaille attribué à l’architecte décorateur avignonnais Jean Batiste Franque, abrite un des plus 
beaux exemples, de salle à manger provençale du 18è siècle. 

 
 Le salon octogonal aménagé par Louis François de la Baume-Suze évêque de Viviers, situé dans l’intérieur de 

la tour médiévale, abrite également de riches décorations, au plafond notamment avec 3 rangées de stuc, 
rappelant les feuillages de la vigne, de chêne et des masques guerriers. 



On y retrouve le blason de la famille de Suze-la-Rousse qui garde la marque des princes d’Orange, 3 chevrons d’or 
surmontés d’un lion rugissant. 
Le monogramme de Louis François de la Baume-Suze préside à cette décoration de voûte. 
 
Le Bailli de Suffren (St Cannat), amiral de la flotte française du 18è siècle, défenseur de la cause américaine durant la 
guerre d’Indépendance contre les anglais, rendit visite à sa nièce Emilie Olympe de La Baume et donna son nom à la 
chambre bleue, qui sert actuellement de salle d’exposition. 
 

 Le site entier du château de Suze la Rousse fournit à tous les visiteurs sensibles à la pierre, à la flore, au 
paysage et à l’histoire, une belle promenade à travers : 

-  la garenne, autrefois terrain de chasse des seigneurs, 
-  la chapelle saint-Michel du XVIIè siècle, 
-  la glacière de conception antique, 
-  Le pigeonnier médiéval, 
-  Le jeu de paume bâti en 1564 pour Catherine de Médicis. 

 
 A l’intérieur de cette importante forteresse médiévale, gardant de l’époque du Moyen-Âge les bâtis militaires, 

un escalier de dernier recours, le puits et la salle de garde, se déploie une magnifique cour renaissance, 3 murs 
sont décorés de fenêtres à doubles meneaux, de colonnes gréco-romaines (style toscan, ionique et corinthien), 
de gargouilles, de caissons sculptés de motifs floraux, de frises de balustres. 

Les arcs de voûte de la galerie portent aussi les distinctions des la Baume-Suze 
 

      
 
 

 En 1965, le château devient la propriété du Conseil général de la Drôme, il abrite depuis 1978, 
L’Université du vin, pour allier à ce cadre prestigieux, une cause contemporaine et régionale autour de la vigne et du 
vin. 
 

 En effet, le site Université du Vin à Suze la Rousse est un carrefour « œnologique » dédié à la culture du vin et 
équipé pour les formations où se rencontrent étudiants, amateurs, professionnels, lors de diverses activités de 
formation (60 stages, 5 diplômes) d’animation, de documentation, de dégustation qui apportent à chacun le 
perfectionnement ou la découverte des multiples aspects qui définissent et qualifient le vin. 
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